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Beaucoup parlent aujourd'hui de concélébration, sans
peut-être savoir très bien de quoi il s'agit. Le mémoire
de Dom Beauduin met en lumière sa signification hiérar-
chique: concélébrer, c'est participer, à son rang, à la
célébration de l'évêque — rappelle que la légitimité de ce
rite, même en Occident, ne peut être discutée — qu'il
appartient à l'autorité de le remettre en vigueur, si elle
le juge utile, et à des conditions qu'elle précisera.
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Cet article devrait mettre un terme à l'opposition trop
facile entre exégèse « spirituelle» et exégèse « littérale ») ou « scientifique ». Ce n'est pas par des interprétations
gratuites, et qui seraient le fruit de l'ingéniosité indivi-
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même du texte sacré et correspond à sa nature profonde
de Parole de Dieu.
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LE MOUVEMENT LITURGIQUE EN ALLEMAGNE

En publiant aujourd'hui une documentation relativement
copieuse sur la crise récente du mouvement liturgique en
Allemagne, nous voudrions prévenir une méprise et ré-
pondre à deux préoccupations.

Une méprise, d'abord. Depuis la création du C.P.L., plu-
sieurs de nos amis nous ont fait grief de trop fréquents
recours à l'expérience allemande, y voyant une concession
fâcheuse à une politique de rapprochement inconsidérée.
Nous récusons purement et simplement cette objection
comme puérile. La Maison-Dieu n'est pas une revue de
politique, fût-ce de politique religieuse. Quelles que soient
les responsabilités qui pèsent dans le désordre et la souf-
france actuelle du monde sur l'Allemagne et sur certains



catholiques allemands, il n'en reste pas moins que l'f:-
glised'Allemagne constitue à l'heure actuelle une des
Eglises les plus vivantes de la « catholica », et que la pas-torale liturgique est une création allemande. Si des rap-prochements politiques ou même culturels sont absolu-
ment en dehors des perspectives de cette revue, nous
croyons que, sous peine de renier l'essentiel de notre
vocation chrétienne, nous ne pouvons renoncer à ce type
de rapprochements auxquels ont droit deux hommes,
deuxEglises, dès lors qu'elles ont reçu le même baptême
et rompent le même Pain.

Les documents que nous produisonsont le premier avan-
tage de nous révéler l'ampleur prise dans l'Église contem-
poraine par le mouvement liturgique. En les publiant,
nous obéissons à une seconde préoccupation. Ici et là, en
France, des revues ont commencé à faire état de certains
de ces textes, en faisant une sélection étrangement par-
tiale et les tirant de leur contexte originel. C'était beau-
coup moins au désir d'une information objective qu'on
répondait qu'à celui d'étayer une thèse, toujours la même
d'ailleurs, d'après laquelle la discussion du vrai problème
était désormais interdite en France même, puisqu'elle
l'avait été en Allemagne. Interdiction d'autant plus im-
pressionnante qu'il s'agissait d'extraits d'actes ecclésias-
tiques officiels émanant de S. Exc. l'Archevêque de Fri-
bourg, de la conférence de Fulda et des congrégations
romaines.

La réalité est absolument différente. La lettre de Romano
Guardini publiée dans notre cahier 3 révélait déjà la com-
plexité du problème et constituait par avance, — elle date
de 1941, — une réponse pertinente au mémorandum de
l'Archevêque de Fribourg. Le texte de S. Ém. le cardinal
Innitzer n'est qu'une manifestation entre beaucoup d'au-
tres du peu d'empressement avec lequel l'ensemble de l'é-
piscopat allemand accueillit le mémorandum de Fribourg.
C'est dans cette conjoncture qu'il faut replacer, si on veut
les comprendre, les directives romaines transmises par
S. Ém. le cardinal Bertram. Les milieux liturgiques visés
par Fribourg les ont accueillies comme une sentence libé-
ratrice. Loin de procéder à la condamnation massive récla-
mée par S. Exc. Mgr Groeber, au désaveu de tout l'effort
liturgique allemand, la circulaire de Fulda remettait aux
Ordinaires le soin d'étudier ces problèmes et de soumet-
tre au Saint-Siège la demande de « certains privilèges ».
On admettra donc que ni l'étude prudente de ces problè-
mes, sous la conduite de la hiérarchie, ni les efforts de la
pastorale liturgique contemporaine n'ont été arrêtés, que
la discussion n'est pas close, mais, au contraire, que dé-
sormais le débat est largement ouvert.
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